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Projet d’hygiène et d’assainissement en Haïti
Note de Présentation du micro-projet
“ Formation et animation autour de l’hygiène dans le département de la Grand’Anse ”
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Résumé

Le micro-projet « formation et animation autour de l’hygiène dans le département de la Grand’Anse » a pour objectif l’amélioration durable des pratiques d’hygiène dans le département de la Grand’Anse en Haïti. 
Ce micro-projet s’adresse à l’ensemble de la population du département de la Grand’Anse et s’attache à l’amélioration des pratiques d’hygiène via des activités de sensibilisation et de formation.
Ce micro-projet est le premier volet d’un projet plus large qui vise à améliorer à la fois les pratiques d’hygiènes mais également les infrastructures hydrauliques (constructions de puits, captage, bornes fontaines) et sanitaires (latrines améliorées) dans le département de la grand’Anse.

Justification
Haïti est le pays le plus pauvre des Caraïbes. Son taux de mortalité infantile est supérieur à 70 pour 1000 et la diarrhée puis dernièrement le Choléra, directement liés aux conditions d’hygiène, sont parmi les principales causes de cette mortalité infantile. 

Les indicateurs résultant de l’enquête sur les conditions de vie en Haïti montrent que le département de la Grand’Anse, vraisemblablement en raison de son accessibilité difficile et de son caractère très rural, est un des plus pauvre du pays. Les besoins en matière d’hygiène, eau courante, assainissement, santé et éducation sont parmi les plus importants en Haïti 

La mission d’identification menée par un collaborateur PAD en mars 2011 a permis de confirmer les besoins énormes du département en matière d’accès à l’eau (plusieurs heures de marches journalières pour les femmes vivant dans les mornes pour avoir de l’eau) et d’assainissement (très peu de latrines) mais également en matière de bonnes pratiques (pas de lavage des mains, pas de potabilisation de l’eau ne serait-ce qu’en la faisant bouillir, pas de stockage adéquate de l’eau etc.)

Ce micro-projet est le premier volet d’un projet plus large qui vise à améliorer à la fois les pratiques d’hygiènes mais également les infrastructures hydrauliques (constructions de puits, captage, bornes fontaines) et sanitaires (latrines améliorées) dans le département de la grand’Anse (cf Annexe 1).

Objectif général
Le projet à pour but l’amélioration durable de l’état de santé des populations du département de la Grand’Anse en Haïti, qui participe à l’amélioration globale de leurs conditions de vie à travers diverses retombées économiques et sociales. 

L’indicateur utilisé pour évaluer cet objectif est la prévalence des diarrhées chez les enfants de moins de 5 ans. Pour le mesurer, des enquêtes sont effectuées au niveau familial sur un échantillon représentatif de la population ciblée, et le taux d’enfants ayant eu une diarrhée dans les 15 jours précédents est calculé. Cet indicateur peut être complété par des données sur d’autres maladies liées à l’eau, comme le choléra. Les données d’enquêtes nationales nous permettront de comparer cet indicateur entre les zones d’activité et le reste du pays.
Objectif spécifique
Ce microprojet cible particulièrement l’amélioration durable des comportements liés à l’hygiène (lavage systématisé des mains, potabilisation de l’eau, stockage adéquat de l’eau potable, etc.) à travers des activités de sensibilisations/ formation.
Localisation 
La zone d’action proposée se situe au sud-ouest d’Haïti. Pour une superficie totale de 3.308 km2 le département de la Grande Anse présente une densité de population de 182 habitants au km2, soit une densité un peu inférieure à la moyenne du pays
.

La majorité des familles est composée de six personnes ou plus, dispose de quelques rares biens et vit dans des logements d’une seule pièce. 
Il comporte quelques agglomérations sur la côte mais la grande majorité de la population habite dans les mornes difficilement accessibles. 

Les indicateurs de la Grande Anse, en matière de services d’assainissement, sont les plus médiocres du pays. Dans les quartiers précaires, les équipements sont surtout inexistants et la défécation se fait souvent à l’air libre.

Le département de la Grande Anse est également le moins bien desservi du pays sur le plan de l’accès à l’eau courante. Sur les 18 communes, 8 présentent une couverture extrêmement faible, 6 une couverture très faible  et 4 une couverture faible. Les huit communes ayant une extrême déficience en eau courante s'éparpillent à travers tout le département comme les communes de Corail, Roseaux, Beaumont et Pestel, au centre, celles de Chambellan et des Irois à l'ouest de Jérémie, du coté des Nippes, les communes de Petite Rivière de Nippes et Petit Trou de Nippes. La commune de Jérémie, chef-lieu de ce département se place dans le groupe faible. 

Le mode d’approvisionnement en eau à boire varie beaucoup selon le milieu de résidence, mais en milieu rural et dans les villes de province, plus d’un tiers de la population puise l’eau dans les sources et les rivières.
Bénéficiaires 

Les bénéficiaires du projet sont l’ensemble de la population de la région de la Grand’Anse, soit 603.000 personnes et en particulier les femmes et les enfants. En effet, les mères sont particulièrement ciblées par les actions de ce micro-projet pour qu’elles puissent changer leurs comportements en matière d’hygiène et apprendre à leurs enfants les bonnes pratiques.
Partenaires

Pour ce projet PAD a deux partenaires principaux : 
· Aide au Développement International (ADI), une ASBL belge spécialisée dans l’animation, la formation et la sensibilisation aux problématiques de la coopération au développement, des relations Nord sud et du tourisme alternatif.

· Im@gine est le partenaire haïtien. 
Ces deux associations travaillent ensemble depuis 15 ans dans le département de la Grand’Anse et plus particulièrement dans la localité de Corail où ils ont développés de nombreux projets dont une radio communautaire : Radio Imagine. Cette radio diffuse des émissions 5 heures par jours et est écoutée partout dans la Grand’Anse, aussi bien dans les maisons que dans la rue.
Résultats
Des résultats sont attendus à deux niveaux :

Au niveau individuel et familial : Ce sont les pratiques usuelles, jalonnant la vie quotidienne, qui sont visées. Le résultat attendu auprès des familles, et en particulier auprès des mères et des jeunes enfants, est l’adoption des pratiques empêchant la propagation des maladies liées à l’eau et à l’hygiène, ainsi que la consolidation des comportements usuels tels que le stockage, le transport, la consommation adéquate de l’eau, le lavage des mains systématisé, la préparation hygiénique des aliments ou encore l’utilisation des latrines.

Dans les centres de santé auprès des professionnels de la santé : c’est le respect de règles d’hygiène élémentaires qui sont ici visées dans le cadre précis des centres de santé. Le résultat attendu est la mise en pratique systématique des bonnes pratiques d’hygiène telles que le lavage systématisé des mains avant chaque nouveau patient.
Activités
Activité 1 : La radio communautaire
Partenaires : Imagine/ ADI/ Ministère de la santé
Des messages d’hygiène simples sur les règles élémentaires d’hygiène (lavage des mains, consommation d’eau potable, etc.) seront conçus et diffusés sur l’antenne de Radio Imagine.
Activité 2 : Animations et formation dans les centres de santé

Partenaires : ADI/ Ministère de la santé/ Centres de santé

Un kit d’animation et de formation à destination des centres de santé sera élaboré. Dans les centres de santé, deux types de public seront ciblés : 

- Les professionnels de la santé pour lesquels l’application de bonnes pratiques d’hygiène dans le cadre de leur travail est primordiale. Un kit d’animation et de formation pour renforcer ces bonnes pratiques d’hygiène sera élaboré et un animateur mènera les ateliers. Des posters seront également créés à destination du personnel de soins.

- Les patients et leurs familles qui vivent parfois plusieurs jours autour du dispensaire en attendant la guérison de leur proche.  Un autre kit à destination du grand public, et plus particulièrement les mères (elles sont majoritaires dans les centres de santé, elles accompagnent leurs enfants, leur mari, etc.) sera donc élaboré, il sera composé de jeux de rôle utilisés lors des animations pour bien faire comprendre les enjeux de l’hygiène et l’intérêt d’adopter des bonnes pratiques au quotidien. Enfin, des posters seront apposés dans les centres de santé à destination du grand public. 

Activité 3 : Animations sur les marchés

Partenaires : ADI/ Ministère de la santé/Les mairies
Les animations développées dans l’activité précédente et destinées au « grand public » seront utilisées sur les marchés pour sensibiliser les communautés  aux bonnes pratiques d’Hygiène. Encore une fois se sont particulièrement les femmes qui sont visées. Elles ont à la fois la charge d’éducation des enfants, et peuvent donc leur transmettre les bonnes pratiques acquises mais sont aussi responsables de transport, du stockage et de l’utilisation de l’eau dans le ménage.

Moyens humains et matériels

Grâce au partenariat développé avec nos partenaires ADI et Imagine, le projet disposera d’un soutien logistique important. Les moyens nécessaires seront donc relativement réduits. 
Le projet embauchera un animateur haïtien expérimenté dans les techniques d’animation et de promotion de la santé.  Il sera supervisé par un des bénévoles expatriés de ADI, formé et encadré par ADI et Pro-Action Développement. 
Dans un premier temps, notre partenaire local Imagine mettra à notre disposition un bureau pour l’employé du projet. Le matériel nécessaire se résumera donc au matériel d’animation, à quelques frais administratif et à l’achat d’heures d’antenne sur radio Imagine. 
Enfin, nous prévoyons une mission de suivi/évaluation du projet.
Exécution du projet

Un animateur haïtien sera embauché spécifiquement pour ce projet et sera supervisé par un des bénévoles de ADI. 
La première phase du micro-projet consistera à concevoir et écrire en créole des messages simples mais attractifs qui pourront être diffusés à la radio. En collaboration avec Im@gine, ces messages seront adaptés sont formes de spots radiophoniques. Le format radiophonique est très particulier et la responsable de radio Imagine et ses animateurs ont une grande expérience en la matière et pourront aider l’animateur du projet à trouver le temps adapté pour les différents spots, les intonations idéales et la façon de mettre en valeur les messages pour qu’ils soient le plus pertinent possible pour un passage à la radio.

En parallèle, l’animateur mènera une enquête afin de déterminer le niveau de connaissance et de mise en application des règles d’hygiène. Cette enquête sera effectuée périodiquement afin d’estimer les retombées des différentes actions de sensibilisation sur la connaissance et la mise en pratique des règles d’hygiène.

Sous la supervision d’un des bénévoles de ADI, l’animateur développera ensuite des outils d’animation  à destination du grand public et des professionnels de la santé. A ce stade, une mission d’un collaborateur PAD sera effectuée afin d’aguerrir l’animateur aux techniques d’animations, de formation et de sensibilisation et de lui donner un panel d’outils (posters, jeux, etc.) pour les animations. Ces outils seront traduits en créole et adaptés au contexte haïtien. Ils serviront de base à l’animateur qui pourra développer de nouveaux outils. 
Les premières animations dans les centres de santé seront faites à destinations des professionnels, puis les animations pour le grand public seront testées dans les centres de santé avant d’être utilisés dans les marchés.

Contact
Mélanie Cuvelier, Coordinatrice PAD 
Tel : +32 10 841 941/ e-mail :melanie@proactiondev.org





































































� Source : IHSI
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